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Nouvelles du Centre 4C Maroc 
 

o Le Centre 4C Maroc lance, en partenariat avec le consortium québécois Ouranos, un cycle de 

webinaires autour des enjeux et des défis associés à l’adaptation aux changements climatiques 

et les solutions que l’on peut mettre en œuvre au niveau national, régional ou local. Ces 

ateliers constitueront une opportunité d’échange de savoir-faire et d’expériences marocaines 

et québécoises entre Ouranos, le Centre 4C Maroc et leurs différents partenaires et 

collaborateurs autour de problématiques diverses.  Le premier atelier, intitulé « Adaptation 

aux changements climatiques : enjeux et solutions au Québec et au Maroc », aura lieu le 

Vendredi 26 Juin 2020 de 14h à 16h de manière virtuelle sur Microsoft Teams. Si vous 

souhaitez participer à ces ateliers, prière d’entrer en contact avec nous à l’adresse suivante : 

kawthar.monkachi@gmail.com.  

 

o Le Centre 4C Maroc organise, avec l’appui du Programme des Nations unies pour le 

Développement, une formation sur les changements climatiques au profit d’une centaine de 

jeunes marocains, doctorants et étudiants masters. Trois classes ont eu lieu jusqu’à présent 

portant sur les bases scientifiques du changement climatique et sur le cadre politique et 

juridique international. La prochaine classe est prévue le samedi 20 Juin et portera sur la 

finance climat. La formation durera six mois et sera dispensée à distance en attendant la fin 

du confinement au Maroc.  

 

o Le Centre 4C Maroc, avec l’appui du Programme de Développement des Nations Unies, déploie 

une stratégie de renforcement des capacités des différents acteurs en matière d’intégration 

du changement climatique dans les politiques sectorielles et la planification territoriale. Dans 

ce cadre, une série de formation au profit des ONG de plusieurs régions a été organisée afin 

de renforcer leurs compétences en matière de plaidoyer pour l’intégration du changement 

climatique dans les politiques publiques territoriales. Les formations appuient les différentes 

ONG à élaborer un plan de dialogue  ainsi qu’un projet de plaidoyer pour une meilleure 

intégration des changements climatiques dans les plans de développement régionaux. Jusqu’à 

présent, des formations ont été organisées pour les régions Rabat-Salé-Kénitra, Casablanca-

Settat, Marrakech-Safi et Beni Mella-Khenifra, l’Oriental et Guelmim-Oued Nou.  

 

o Le Centre 4C Maroc, avec l’appui du Programme de Développement des Nations Unies, a lancé 

deux appels à consultation ces dernières semaines pour :  

o L’élaboration d’un programme e-learning sur la production du charbon vert et des 

semences résilientes (pour plus de détails) ;   

o Et pour le recrutement de 3 experts pour l’animation des modules de formation en 

matière de changement climatique au profit des cadres des organismes publics (pour 

plus de détails).   

 

 

 

 

mailto:chafil.rajae@4cmaroc.com
mailto:kawthar.monkachi@gmail.com
https://drive.google.com/file/d/1acms84kmaGCdC5zk6i6GduS4o2q6Q4y0/view
https://drive.google.com/file/d/11NOmdqJs-2AU6dLchhbiu7ggSaG5zgQT/view
https://drive.google.com/file/d/11NOmdqJs-2AU6dLchhbiu7ggSaG5zgQT/view


Si  vous souhaitez contribuer à la prochaine édition des Nouvelles du Climat, prière d’entrer 

en contact avec nous à l’adresse suivante : chafil.rajae@4cmaroc.com .  

 

 

Au niveau international 
 

« Plus de masques que de méduses » : les déchets du coronavirus finissent dans l'océan 
Les experts ont averti que la pandémie du coronavirus pourrait déclencher une augmentation de la 

pollution des océans - ajoutant à une surabondance de déchets plastiques qui menacent déjà la vie 

marine - après avoir trouvé des masques jetables flottant comme des méduses et des gants en latex 

gorgés d'eau dispersés à travers les fonds marins. 

L’ONG française « Opération Mer Propre », dont les activités consistent notamment à ramasser 

régulièrement les déchets le long de la Côte d’Azur, a commencé à tirer la sonnette d’alarme le mois 

dernier. La quantité de masques et de gants retrouvée est loin d’être énorme mais les écologistes 

craignent que ce nouveau type de pollution devienne omniprésent si rien n’est fait. Des millions de 

personne de par le monde se sont en effet tournés vers les plastiques à usage unique pour lutter contre 

le coronavirus. Ces masques, qui ont une durée de vie de 450 ans, sont des bombes à retardement 

compte tenu des conséquences écologiques durables qu’ils auront sur la planète. L’ONG OceansAsia, 

basée à Hong-Kong, a exprimé des préoccupations similaires au début de l’année après que des 

dizaines de masques jetables se soient échoués dans les îles Soko.   

Les écologistes mettent en garde depuis plusieurs années contre la menace que la pollution plastique 

fait peser sur les océans et la vie marine. Selon une estimation 2018 de l’ONU, jusqu’à 13 millions de 

tonnes de plastique sont déversées dans les océans chaque année. La Méditerranée voit 570 000 

tonnes de plastique y affluer chaque année, l’équivalent de 33 800 bouteilles en plastique déversées 

chaque minute dans la mer.   

Pour rappel, le Département de l’Environnement a lancé une campagne pour sensibiliser les citoyens 

sur une élimination saine des masques usagés que vous pouvez retrouver ici .   

Pour plus d'informations 

Reprise étonnamment rapide des émissions de carbone après la levée du confinement  
Les émissions de dioxyde de carbone ont repris dans le monde entier au fur et à mesure que les 

mesures de confinement se sont assouplies, ce qui fait craindre que les émissions annuelles de gaz à 

effet de serre atteignent après la pandémie du coronavirus des niveaux plus élevés que jamais, à moins 

que les gouvernements n'agissent rapidement. 

Selon la revue Nature Climate Change publiée le mois dernier, les émissions ont diminué d'un quart 

lorsque les restrictions étaient à leur apogée, et au début d'avril, les émissions quotidiennes mondiales 

de dioxyde de carbone étaient toujours en baisse de 17% par rapport à la moyenne de 2019. 

Actuellement, les émissions quotidiennes de carbone sont toujours en baisse par rapport aux niveaux 

de 2019, mais de seulement 5% en moyenne dans le monde.  

Les émissions du 1er Janvier au 11 Juin 2020 sont de 8,6% inférieures à celles pour la même période en 

2019, et les émissions pour l'ensemble de l’année 2020 devraient être entre 4% et 7% inférieures à 

celles  de de l'année dernière. Ceci ne suffit pas à apporter une contribution significative aux réductions 

d'émissions nécessaires établis par l'Accord de Paris sur le climat, qui requiers des changements 

structurels dans les systèmes de transport et de l’énergie notamment.   
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Il est à craindre qu'au fur et à mesure que les mesures de confinement soient assouplies dans le monde 

au cours des prochains mois, les émissions de carbone émis par les voitures atteignent des niveaux 

plus élevés qu'avant la pandémie, car les individus souhaiteront éviter les transports publics. 

L'espoir que certaines de ces réductions d’émissions soient permanentes n'est pas encore perdu. Les 

gouvernements peuvent toujours utiliser leurs plans de relance économique pour encourager le 

passage vers des infrastructures à faible intensité en carbone, en supprimant, par exemple, les 

obstacles à l'adoption généralisée des véhicules électriques, en rénovant les bâtiments pour les rendre 

plus économes en énergie, en plantant des arbres et en restaurant la nature. Nous avons jusqu’à la fin 

de l’année avant que cette fenêtre d’opportunité ne se referme.  

Pour plus d'informations  

Selon l’ONU, le monde fait face à la pire crise alimentaire depuis au moins 50 ans 
L’Organisation des Nations unies a averti que le monde est au bord de la pire crise alimentaire depuis 

au moins 50 ans, en exhortant les gouvernements à agir rapidement pour éviter une catastrophe. 

António Guterres, secrétaire général de l’ONU, a déclaré que de meilleures protections sociales pour 

les pauvres sont nécessaires de toute urgence car la récession imminente causée par la pandémie du 

coronavirus pourrait mettre la nutrition de base hors de leur portée. Il a averti que « même dans les 

pays où la nourriture est abondante, nous voyons des risques de perturbation de la chaîne 

d'approvisionnement alimentaire ».  

Environ 50 millions de personnes risquent de tomber cette année dans l'extrême pauvreté en raison 

de la pandémie, mais les effets à long terme seront encore pires, car une mauvaise nutrition pendant 

l'enfance provoque des souffrances permanentes. Actuellement, un enfant sur cinq dans le monde 

connaît un retard de croissance à l'âge de cinq ans, et des millions d'autres risquent de subir le même 

sort si les taux de pauvreté montent en flèche. 

António Guterres a présenté un plan en trois points pour appuyer les systèmes alimentaires mondiaux 

en difficulté et prévenir de nouvelles perturbations. Il s’agit :  

1. De concentrer l'aide sur les régions les plus touchées pour éviter une catastrophe immédiate 

et pour les gouvernements de donner la priorité aux chaînes d'approvisionnement alimentaire 

;  

2. De renforcer les protections sociales afin que les jeunes enfants, les femmes enceintes et 

allaitantes et les autres groupes à risque - y compris les enfants en isolement qui ne reçoivent 

pas de repas scolaires - reçoivent une nutrition adéquate ;  

3. Et d’investir dans l'avenir, en parvenant à une relance mondiale après la pandémie qui accorde 

la priorité aux systèmes alimentaires sains et respectueux de l'environnement. 

Selon le rapport de l’ONU sur l’impact de la COVID-19 sur la sécurité alimentaire et la nutrition, les 

récoltes sont saines et les approvisionnements en aliments de base tels que les céréales sont « 

robustes ». Toutefois, la majorité des populations s'approvisionnent sur les marchés locaux, qui sont 

vulnérables aux perturbations dues aux mesures de confinement.  

L'augmentation du chômage et la perte de revenus associée aux mesures de confinement a également 

compliqué l’accès à la nourriture pour de nombreuses personnes en difficulté. Bien que les marchés 

mondiaux soient restés stables, le prix des aliments de base a commencé à augmenter dans certains 

pays. Les mesures de confinement bloquent aussi le bon déroulé des récoltes et des millions de 

travailleurs saisonniers sont incapables de travailler. Le gaspillage alimentaire a atteint des niveaux 

accablants, les agriculteurs étant contraints de déverser des produits périssables en raison des 
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problèmes de chaîne d'approvisionnement, et dans l'industrie de la viande, les usines ont été 

contraintes de fermer dans certains pays. 

Selon l’ONU, le système alimentaire mondial était défaillant dans de nombreux domaines, bien avant 

le début de la pandémie. Le rapport souligne que les conflits, les catastrophes naturelles, la crise 

climatique et l'arrivée des ravageurs et des fléaux végétaux et animaux étaient des problèmes 

existants. L'Afrique de l'Est, par exemple, fait face actuellement aux pires essaims de criquets depuis 

des décennies, tandis que les fortes pluies entravent les efforts de secours. Les experts s’accordent 

pour dire que toute relance économique post-COVID doit également viser l'urgence climatique, qui est 

fortement liée aux systèmes alimentaires mondiaux.  

Pour plus d'informations  

La part de la population mondiale confrontée au stress hydrique pourrait doubler d'ici 

2050  
Une étude révèle que le nombre de personnes exposées au stress hydrique pourrait doubler d'ici 2050 

si aucun effort n'est fait pour maintenir le réchauffement climatique à un niveau inférieur à 2 degrés 

Celsius par rapport aux niveaux préindustriel et si la croissance démographique future est élevée. Cela 

signifie que 380 millions de personnes additionnelles pourraient être confrontées au stress hydrique 

d'ici le milieu du siècle, par rapport au nombre en 2010. 

Même si le monde atteint l'objectif de température de l'Accord de Paris de limiter le réchauffement 

un niveau inférieur à 2 degrés Celsius par rapport aux niveaux préindustriel et que la croissance future 

démographique est faible, le nombre de personnes exposées au stress hydrique pourrait encore 

augmenter de 50% d'ici 2050 par rapport à 2010, selon l’étude. Les augmentations seront concentrées 

au Moyen-Orient, en Afrique du Nord, en Asie du Sud et en Asie centrale - des régions qui font déjà 

face à des défis importants liés au stress hydrique.  

Aujourd’hui, environ les deux tiers de la population mondiale - quatre milliards de personnes - sont 

confrontés à une pénurie d'eau pendant au moins un mois par an. Selon l’étude, le déclin de la 

disponibilité de l'eau observé dans la péninsule arabe et dans certaines parties de l'Afrique du Nord 

est probablement expliqué par le changement climatique et ces pays ne peuvent pas faire grand-chose 

pour atténuer les impacts des changements climatiques sur leur disponibilité en eau, à l’exception de 

faire pression sur les acteurs mondiaux pour qu'ils réduisent leurs émissions.  

Pour plus d'informations  

A cause de la pandémie de la COVID-19, la conférence de Bonn sur le climat est annulée  
La conférence de Bonn sur le climat est annulée cette année. L'événement qui se déroule chaque 

année en Juin à Bonn, en Allemagne, avant le sommet annuel des Nations Unies sur le climat, réuni 

généralement entre 2 000 et 3 000 négociateurs, représentants gouvernementaux, observateurs, 

militants et journalistes du monde entier. À la lumière de la pandémie mondiale de la COVID-19, la 

conférence avait été reportée au mois d’Octobre 2020 et la participation devait être considérablement 

réduite, avec l’instauration d’un plafond sur le nombre de personnes autorisées à l'intérieur du lieu de 

la conférence. 

Toutefois, le secrétariat de la Convention Cadre des Nations unies sur les Changements Climatiques 

(CCNUCC) a communiqué la décision d’annuler la conférence en 2020. Une nouvelle date n’a pas 

encore été annoncé à ce stade. Cette décision est notamment motivée par la décision du 

gouvernement allemand d’interdire tout types de larges rassemblements jusqu’au mois d’Octobre au 
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minimum et ce pour éviter une deuxième d’infection dans le pays. Pour rappel la COP 26, initialement 

prévue en Décembre 2020, a également été reportée pour Novembre 2021. 

Les observateurs avaient déclaré, à l’idée de réduire la participation à la conférence de Bonn, qu’une 

transparence totale et une large participation des parties prenantes à la conférence restaient « 

cruciales », les négociateurs ayant toujours à travailler sur les dernières questions non résolues dans 

le cadre de l'Accord de Paris. L’absence de réunions physiques ajoutera aux inquiétudes sur la manière 

de relancer la dynamique autour des négociations climatiques en amont de la COP 26.  

Pour plus d'informations  

Journée mondiale de l’environnement : nos solutions sont dans la Nature 
La Journée mondiale de l’environnement est la journée la plus célèbre de l’action environnementale. 

Depuis 1974, elle est célébrée chaque année le 5 juin. Elle encourage les gouvernements, les 

entreprises, les célébrités et les citoyens à concentrer leurs efforts sur un problème environnemental 

urgent. En cette année 2020, le thème est la biodiversité, une source de préoccupation à la fois urgente 

et existentielle. Les événements récents comme les feux de brousse au Brésil, aux États-Unis et en 

Australie ou les infestations de criquets en Afrique de l’Est, et maintenant, une pandémie mondiale, 

démontrent l’interdépendance des êtres humains et des réseaux de vie dans lesquels ils vivent. 

Chaque année, les Nations unies célèbrent aussi le 22 mai la Journée internationale de la diversité 

biologique, afin de mieux faire comprendre et connaître les questions liées à la biodiversité. Cette 

année, le thème de l’évènement est « Nos solutions sont dans la nature ». En effet, les solutions 

fondées sur la nature offrent des moyens de promouvoir le bien-être humain, de lutter contre les 

changements climatiques et de protéger notre planète vivante et montre que l'Homme fait partie de 

la nature plutôt que d'en être séparé. 

Cliquez ici pour avoir accès à l’ensemble de la documentation et des publications produites dans le 

cadre de la Journée mondiale de l’environnement  

Plan de relance post-crise de l’Allemagne : une certaine impulsion en faveur du climat 
Le plan allemand de sortie de crise a été publié le 3 Juin 2020. D’un total de 130 milliards d’euros, il 

consacre près de 35 milliards d’euros pour les investissements en faveur du climat. Le plan de relance 

allemand envoie un signal fort pour la direction que prendra la politique économique et climatique 

allemande, alors que le pays reprend la présidence tournante du Conseil de l’Union européenne à 

partir du mois de Juillet.  

Le plan de relance allemand se base sur trois axes : 

1. Une relance économique à court terme (environ 78 milliards d’euros) ; 

2. Des investissements pour le futur et dans les technologies vertes (environ 50 milliards 

d’euros) ; 

3. Solidarité européenne et internationale (3 milliards d’euros).  

Les mesures en faveur du climat se trouvent dans les deux premiers piliers. On peut citer notamment : 

• Réduction du cout de l’électricité pour les petits consommateurs (ménages et PME), première 

étape vers le financement de soutien aux énergies renouvelables par le budget général ;  

• Doublement de bonus écologique versé par l’Etat pour l’achat d’un véhicule électrique jusqu’à 

fin 2021 ;  

• Soutien au développement d’une infrastructure de recharge et d’une filière batterie ;  

• Modernisation des flottes poids lourds, maritimes et aériennes ; 
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• Soutien aux transports publics ;  

• Développement d’une filière allemande de l’hydrogène, et plus particulièrement d’hydrogène 

vert ; 

• Développement de partenariats internationaux dans le domaine de l’hydrogène vert ; 

• Rénovation énergétique des bâtiments ;  

• Rehaussement des subventions pour la rénovation énergétique des bâtiments publics locaux 

et des logements sociaux.  

Une mesure historique, considérant l’importance du secteur automobile dans l’économie allemande 

et ce en opposition aux mesures prises lors de la crise économique de 2008, est l’absence de primes 

pour l’acquisition de véhicules thermiques.  

Pour plus d'informations  

 

Au niveau national 
  

Le Maroc devient membre observateur au Réseau des procureurs européens pour 

l’environnement  
Le conseil du Réseau des procureurs européens pour l’environnement a approuvé la demande d’octroi 

du statut de membre observateur au Royaume du Maroc. Le Réseau des procureurs européens est 

une institution internationale de référence dans le domaine de la protection de l’environnement et 

qui fournit un soutient technique aux procureurs des pays membres. Elle permet notamment aux 

magistrats de disposer de mécanismes modernes de lutte contre les infractions environnementales.  

Le Maroc devient ainsi le premier pays africain à bénéficier du statut de membre observateur du 

réseau, ce qui permettra de renforcer les capacités des magistrats marocains à traiter des questions 

environnementales, de développer leurs connaissances en droit de l’environnement et en droit pénal 

de l’environnement et d’échanger en matière de droit pénal de l’environnement. Selon un 

communiqué de la présidence du ministère public, l’octroi de ce statut reflète l’engagement du Maroc 

en termes de protection de l’environnement et de pénalisation des infractions en matière 

environnementale. En effet, bien que les textes constitutionnels au Maroc ne mentionnent pas 

l’environnement, les législations se sont constituées progressivement pour répondre aux multiples 

atteintes et pour assurer la protection de l’environnement : pollution marine, déforestation, érosion 

côtière, etc. Quant au droit pénal, il est en voie de réactualisation pour prendre en compte, notamment 

la gestion de l’eau et des déchets. 

Pour plus d'informations  

Réunion du comité de suivi et d’accompagnement de la SNDD 
Monsieur Aziz Rabbah, Ministre de l’Energie, des Mines et de l’Environnement a présidé le vendredi 

29 mai 2020, la réunion du Comité de Suivi et d’Accompagnement de la Stratégie Nationale de 

Développement Durable (SNDD) et ce, conformément aux dispositions du Décret n° 452-2-19 du 29 

juillet 2019 instituant la Commission Nationale de Développement Durable (CNDD). 

Cette réunion a été consacrée à la présentation du bilan des réalisations de la SNDD au titre de l’année 

2019 concernant l’exemplarité de l’administration et les plans d’actions sectoriels du développement 

durable (PADD), ainsi que le plan d’action 2020-2021. 
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Dans son discours d'ouverture, Monsieur le Ministre a mis l'accent sur l’importance que revêt la mise 

en œuvre du Pacte de l’Exemplarité de l’Administration (PEA) en matière de développement durable. 

Il a évoqué, à cet égard, l’importance d’utiliser les énergies renouvelables, de préserver les ressources 

en eau, de développer le travail à distance et d’adopter le courrier électronique et tout ce qui peut 

contribuer à réduire l'utilisation du papier. M. Rabbah a également exhorté les responsables à recourir 

aux services locaux et à encourager la consommation de produits nationaux, dans le but de soutenir 

l'économie marocaine et d’atténuer les effets négatifs de la pandémie du coronavirus. 

Au terme de la réunion, le Comité a approuvé des projets de décisions, dont les plus importantes 

concernent l’obligation pour tous les Départements Ministériels de prévoir dans leurs budgets annuels 

la mise en œuvre du PEA, l'évaluation de la stratégie nationale de développement durable au cours de 

l'année 2021 afin de l'aligner sur les évolutions nationales et les obligations internationales, et enfin la 

mise en place au niveau des régions d'un mécanisme pour assurer le suivi de la mise en œuvre de la 

SNDD.  

Communiqué de presse   

Les Rencontres Innovation & Jeunesse 
Les Rencontres Innovation & Jeunesse sont un événement de cinq jours consacrés à l'innovation, au 

développement durable et à l'entrepreneuriat au Maroc. Cette année, le Sommet s’est déroulé du 12 

au 14 Juin 2020 de manière 100% virtuel. Le Sommet rassemble une centaine de jeunes talents 

marocains pour cocréer des idées et développer des solutions aux principaux défis du développement 

au Maroc.  

Au cours du dernier semestre, les talents ont développé des start-ups innovantes pour relever les défis 

au Maroc dans le domaine du changement climatique, des énergies renouvelables, du tourisme, de 

l'agrobusiness et de la production alimentaire. Avec 11 équipes sur 18 acceptées parmi les incubateurs, 

les progrès étaient en plein essor, mais le statu quo mondial provoqué par la COVID-19 a freiné la 

dynamique de développement et de mise en œuvre des solutions. La situation économique rend les 

solutions plus cruciales que jamais pour accélérer le progrès économique du Maroc après la pandémie 

de la COVID-19. 

Les Rencontres Innovation & Jeunesse sont organisés par le Ministère de la Jeunesse et des Sports, le 

Programme des Nations Unies pour le Développement et le Ministère danois des Affaires Étrangères 

avec le soutien de partenaires locaux et internationaux. 

Pour plus d'informations  
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Si  vous souhaitez contribuer à la prochaine édition des Nouvelles du Climat, prière d’entrer 

en contact avec nous à l’adresse suivante : chafil.rajae@4cmaroc.com .  

 

Rapport National Volontaire du Royaume du Maroc autour de la mise en œuvre des 

ODD présenté au Forum Politique de Haut Niveau en Juillet 2020  
La mission permanente du Royaume du Maroc auprès de l’Office des Nations unies a informé le 

Département des Affaires Sociales et Economiques de l’ONU que le Maroc souhaite présenter son 

second Rapport National Volontaire autour d lors du Forum Politique de Haut Niveau 2020 organisé 

sous l’égide du Conseil Economique et Social des Nations unies.  

Le Maroc a en effet préparé son Rapport National Volontaire, avec l’appui du Programme des Nations 

Unies pour le Développement, sur la base de larges consultations nationales et a soumis en Mai 2020 

les principaux messages issus de ce rapport au Département des Affaires Sociales et Economiques des 

Nations unies, dont notamment : 

• « Le Royaume du Maroc (…) a d’emblée considéré [les Objectifs de Développement Durable] 

comme une des dimensions structurantes de son modèle national de développement dont la 

rénovation est aujourd’hui soumise à un vaste débat national » ; 

• « La mise en œuvre des ODD pour le Maroc s’est, en fait, inscrite dans un cadre d’un vaste 

effort d’investissement, amorcé depuis le début des années 2000, pour lequel a été mobilisé 

le tiers de son PIB dans les domaines d’infrastructures économiques et sociales, de lutte contre 

la pauvreté et les inégalités sociales et de valorisation de ses ressources naturelles, avec une 

sensibilité particulière aux effets des changements climatiques » ;  

• « C’est ainsi que la croissance économique a atteint une moyenne de 4,2% sur la période 2000-

2018, le chômage a baissé à 9%, la pauvreté est passée de 8,9% en 2007 à 2,9% en 2018, et les 

inégalités ont été infléchies avec une valorisation du potentiel de toutes les régions du pays. 

Par l’investissement dans les énergies renouvelables, le Maroc dispose aujourd’hui d’une 

capacité électrique de sources renouvelables représentant 34% de la capacité nationale du 

mix électrique. Des efforts ont été aussi déployés dans la réhabilitation des villes, 

l’assainissement hydraulique et l’extension de l’espace forestier » ;  

• « Soucieux d’assurer la coordination des ODD et d’en assurer le suivi-évaluation, une 

Commission Nationale de Développement Durable a été instituée auprès du Chef de 

Gouvernement avec la participation des différents départements ministériels et du Haut-

Commissariat au Plan, institution chargée de la statistique. Dans ce cadre, une plateforme 

statistique dédiée aux ODD a été élaborée et un modèle d’équilibre général calculable a été 

élaboré pour faire le suivi-évaluation des ODD d’une manière périodique » ;  

• « Dans ces conditions, la pandémie de la COVID-19 est venue, cependant, perturber les efforts 

de développement engagés par le pays suite à ses effets négatifs directs sur l’ensemble de 

l’économie et indirects à travers ses conséquences sur les principaux partenaires du Maroc. 

(…) sur le plan économique, malgré le soutien apporté aux ménages et aux entreprises, cette 

pandémie aurait causé une perte globale potentielle de 8,9 points de croissance économique 

au deuxième trimestre 2020 » ; 

•  « Dans le cadre de son engagement dans la réalisation de l’agenda ODD à l’échelle 

internationale, le Maroc érige le partenariat mondial, notamment la coopération Sud-Sud, en 

axe stratégique de sa politique étrangère et accorde, dans ce cadre, à l’Afrique, une place 

centrale ».  

Pour plus d'informations  
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